
-JOUIRNAL D'AGRICULTURE.

DE'nTEuR.-Un créanrier dans son earosse
rencontra son débiteur, qui était dans le sien, et
lui cria "l Mille écus": c'était la somme qui lui
était' due. ' Mille excuses," répondit le lébi-
teur, et les deux caresses se séparèrent.

-Marquis, ce drap d'Espagne est beau;
Que vous l'a vendu Bretonean?
-Quine écus l'nune.-Commseint, diablel
C'est bien cher.-Mais, c'est i crédit.
-Oh1 ch! 1l'emplette est admirable
Vous avez pour rien votre habit.

INSTRUMENTS D'AGRICULTURE.
OUS, les sousaignés,certi(uons que nsus avons
soigneisement examiné une variété dInstru-

iments d'agrliculture manufacturés par ,. A. Fleek
dle la rue si. Pierre, et nous aimons A faire connaitre
notre opimion sans réserve enc disnet que ces instrl-
ments sont beaucoup supérieurs A tout ce que inous
avons vu d? ce ge nre maiufacturé dans ce pa> s et au
mins aussi par faits que ce que nous avons pu impor.
tec d'ailleurs.

Et nous recommanderons particulièrement A l'at-
tention des Agriculturs dans toute la Province son
Boulererseur du sol (instrument à cinq branches tiré
par les chevaux à la façon des charrues pour remuer
la terre aussi profondément que l'on veut et en extir-
per les racines), instrument qu'il a perfectionné sur
celui qui a remporté un prenuum le £10 à la société
des Higlanders Ecossais. Cet instrument parait
très propre A améliorer et A faciliter les travaux du
cultivateur, et nous ne pouvons douter qu'il ne soit
mis en usage partout où l'on désire que l'agriculture
sait avancée. Les charrues Ecossaises sont aussi
beaucoup supérieures et bien dignes le l'inspection de
tous ceux liii désirent se procurer des articles pré-
e eux.

M. J. IIAvs, Côte St. Antoine, Président de la
Société d'Agriculture.

P. P. L.AciHAt'ELLE, Sault au ]Récollet.
Var. EvAss, Sec de la Soc. d'Agr.
JAMIES SoaMiravLLE, Lachine.

nwan QuIm, Longue-Pointe.
T. E. CAMrELL, Major, Secrétaire Civil.
IHtait BntoDiE, Côte St. Pierre.
P. T. MI.&ssoN. Vnudreuil.
JAiEs AtLAN, Pointe.aux-Trembles.
GEonoE Cnoss, Durliai..

SOCIÊT D'AGRICULTURE
DU BAS-CANADA.

L ES C11Mtuan s u LA Soc1iTrîé ET LE Bti1ExAU
nu SEcarTAuRE'sont minunteiant ouverts

chez M. GronGE SiEiPirEn, Grenetiter de la
Société, No. 25, rue Notre-Dame, .vis-a-vis du
Bureau du Conseil de Ville.

Heures de Bireau.-Depuis nix jusqu'à UNE
heure; durant ce temps le Secrétaire se tiendra
généralement a Bureau.

Montréal, 15 Janvier, 1849.

A VIS.-M. GEO1GE SIIEPIIARD Grenotierde la Société d'Agriculture du Bas.Canada, a
importé pour les Membres de la Société et pour les
Sociétés d'Agriculture de District, les GRAINES
suivantes, dont il est prêt A disposer, aux termes les
plus raisonnables, savoir:-

4,000 lbs. TrAlle Rouge d'Angleterre
4,000 Ibs. do do Ilollande
1,000 Ibs. do do France

800 lbs. do Blanc de Iollande
200 Ibs. do de Lucerne
800 Ibs. Iangel lVuri.uce
200 lbs. Carotta Blanche de Belgique

1,000 Ibs. Navet do Suède, Pourpre améliorée
de Lawson

500 Ibs. do do Jaune de Bulloch
500 Ibs. do do do d'Aberdcen
500 lbs. do do Blanc Globe
100 Ils. de do Six semaines ou
200 lbs. Carotte d'Attringliam. [Stubble.

Une partie de son ütablissement est composée d'ar-
ticles faits pour l'exhibition do Modèles de tout Tonds
de Graines de Fermier, dont il peut disposer-les me-
dèles consistent en un quart de chaque, avecle nom de
la variété, la naturedu terrein où il est venu, le produit
pur acre, la pesanteur par minet, et toute autre in-
formation tue l'n a cru importante. L'objet en vue
est d'obtenir un échange de graines des meilleures
variétés, A la plus légère dépense possible pour le Fer-
mier ; et les Ildèles ayait été pris tel que proposé,
dans une place bien conditionnée, rendent le Fermier
capable de fair un choix cles plus judicieux, pour les
adapter A la culture et la qualité le son terrain.

Le Sousigné tiendra aussi constamment un assorti-
ment étendu do SEMENCES pour AGRICULTU-
RE et JARDINAGE, et de PLANTES, de la mail-
leure espèce et qualité, qu'il vendra A aussi bas prix
que toute autre personne. faisant le mome comnerce.
Ayant obtenu une grande partie de ses Graines et
Semences le Lawson et Fils, d'Edimbourg, Grenetiers
de la Société.d'Agriculture, etc., d'Ecose, il se flatte
de pouvoir satisfaire généralement ses patrons et ses
pratiques.-Il a un excellent assortiment d'Arbrés
Fruitiers, particulièrement de Pommiers, dont il dis.
posera à un quart de moins qu'aux prix ordinaires.
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ANIMAUX A CONRES COURTES DE
DURHAM.I E Soussigné étant A la veille de disposer de 50

j acres le su terre A iacge pour <les fais publiques,
VEN DR A PAR ANCAN, sur sa ferme, A 2? nilles
de cette Ville, le 13 le JUIN PROCHAIN, A onze
hceu.TitENTE BETES A CORNES COURTES
Dit DUlillA Mi, consistant ci GENISSES et
VACHES, d'un an.'deux ans et trois ans, et en onze
jeunes TAUR EAUX du dix mois A deux ans et demi.
On a apporté beaucop dle soins et encouru le grades
dépenses dans le choix et l'entretien de ces animaux,
sous le rapport le la pureté du sang et de la produc-
tion du lait.

Les prix que ces animaux ont obtenus do la Société
d'Agriculture le l'Etat de New-York et le l'institut
Américain de New-York, itttestent l'estime qu'on cn
a faite partuet où ils ont été montrés poir conctr-
rence.

Ces animaux ont toius été achetés originairement
des meilleurs éleveurs le la G rande-Bretagne.

Troy, N.Y., 2 Avril, 1849. GEORGE VAIL
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